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Lake: LET TRE 5 bee. 
ulier, a Monſieur MISSON, Phonnet 
Vomme, touchant les Alan dies, les E. El. 
4 Wer au 9gances,, & les Impietez, contenues 
Jans les Avertiſſemens Propheriques de, 
mfieur Lacy, qu aucune perſonne. age 
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ſieur Lacy E dans I cc 
vos Oar Camiſards, a 8 455 ; 
z on a veu paroitre un petit Ouyrage 
votre facon, auſſi vuide de bon ſens qu il eſt 
in de malignité. On ne ſauroit le lire fine 
> Extreme indignation. Il me fait crajngre 
Mer ne ſoyez incurable & incorxigible. 
neil, y Chi au ſuprẽme degre,.. Vous 
yo dechainez contre nos Miniſtres, & con» | 
1 2 Ceſt-a-dire, contre ceux qui 1 
dans vos ſentumens,, d'une mamere ſi 
tree & fi ſcandaleuſe, que cela paſſe Timagi- 
ien. Au lieu du Titre que vous Lavez mis 
Mz] Dogs e We meter 821 1 
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Fe p U I 18 ma derniere Lottne. i au rf 
D jet des Miracles Burleſques de Mon- 
Wpoſtures 
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0 2 N. 1 
il ſeroit plus 2 8 „ Melany i 
de e d'Impertinences- a Emportomen 1 
+ Ceſt ce que ʒ eſpere de faire voir dam 
quelqu une de mes Lettres, quand à ſon tour ve. 
tre digneOuvrage paſſera par I'ttamine, Je le . 
reſerve pour la bonne bouche. WP 
peel ndant comme J'ai commence dans mall 
3 Lettre, Fa J le livre extra. 
t & 1 imple. e Monſieur Lacy je vail £ 
continuer mes 8 ſur ce Ki et. Eu 
ſuite de quoy je ferai quelques Nan qui 


ne permettront = 7 douter de I Impoſture 


0 i 4 4 — de TOrient. 7. Ici il pleure & rf 
3 ** {es mains d une maniere tres pitoyable.. 8. 10% 


bale chmmeyn homme qu 


des gens que vous defendez avec tant de ben F 


Je pretens les battre de leurs propres-armes, 4 
vous convaincre par leurs propres Ecrits. 5 
Aux poſtures-comiques & extravagantes 4 
Monſieur Lacy, dont je vous ai cy devant en 
tretenu, Jen ajouterai quelques autres. qui a. 
5 de caracteriſer le perſonnage. Li 4 
s fon Avertiſſement du 2 d At, 5 80 x. 
870 prononcè en mechant Latin, ia mie a 
Ces onze Apoſtilles, 1. “Icy il preſe comme 4 
un poignard à fon eſtomac. 2. Ici il eve ſoul 
4 f en haut, & le remue fe tenant droiſſj 
: Ia fenętre du Nord. 3. lei il va a la fene 
8 2 0 du cats de Orient d od il voit St. Alban 
ui il etendiſesdeux mains ouvertes. 5. Gl 
va à la fenetre du Nord. 6. Tei il va 4 


il Etend' ſes bras an Nord & à 
* 7 J ei i teve fon brag en haut, & remiie bf 
<a comme donnant le tet. 10. Ici i 
regardanff 
que fais en bai 
7 io 1a 


3 en Haut, & Þ 


03%) 
11. tet il tombe ſur ces genout, & priant 
WE avec grande ferveur, il ſe meut d un bout de 
n chambre a Fautre, ètant toujours à genoux. 
utes ces poſtures ne ſont elles pas fort edifi- 
1 ntes ? 5 
Es, Le4 & Holte, on lui vit remũer les bras 
un côté à lautre avec une extreme viteſſe, 
omme le mouvement d'une pendule; ceſt 
inſi qu'il sexprime lui- meme. Puis il ſe met 
5 politics d'un homme qui a l epce à la main, 
qui allonge une botte. Nous lui avons veu 
0 ues faire Fexerciſe du mouſquet, preſen- 
er 1a pique, battre la caiſſe, &c. car c'eſt. un 
omme qui n ignore de rien. 

n ſiffle comme un merle dans ſes Inſpirati- 
Ins. Voyes les p. 71, 72,76, 98, 99. de a. pre- 
Niere partic de ſes Auerriſſement. Neeſt-ce.pas 
oe choſe extremement: curieuſe? Mais qui 
ect, oe me ſemble, d'au jo ETD 
gc n'ay.pasencore oui parler de Prophetes 
.; * avant Elie: Marion. Ceux- ci 
ont dun nouvel ordre, Monſieur Lacy, ne nous! 
vyprend pas ſeulement a ſiffler pour la conſo- 


nns nos granges: car il nous montte par ſes 
1 poſtures & ſes mouvemens, p. 77. de ſa Pre- 
| ire Partie, comment il ſaut manier le Fleau. 

Whole beaucoup plus utile que de ſiffler. Ceun 
3 Ni en voudront favor davantage & ſe diver- 
Ir des extravagances ide: votre: Inſpirt, nont 
14 voir les p. 73, 75-8 86. de la Premſiere 


F one Partie ſes Auvrti ſdnenr. a | 
WE <5 Miracles de ce:Prophete, ſes ſauts, 1 | 
1 eee ſeraierit praprea 
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ation de nos ames, mais aufſi à battre le bl& 


5, & les þ, 86, 87, 126: & antres de IS 


qu'à faire rire, s il ny avoit pas mele dabo- 
| pI . . 5 * 
Miſtéres, dans la ceremonie qu'il fit pour la ce: 


du Etoit le reſte de la Compagnie: Apres quel 


qus tes compggnons te ſuivent. Il me ſembleſ 


du Prophète lui dit, Quand tu auras ferme 1 


Prophète ſe leve étant dans Vinſpiration, & 


Durs; „ dit- il, ſous Voperation de I Eſprit, i 
fut à la porte de la chambre, ou Etoit 1a com 
_ * 2 a _ 0 5 pagnuit * 


FF 


minables impietez, qui outragent la Divinité 
& ſemblent tourner la Religion en ridicule % 
Nous allons voir une horrible profanation de nos, 


lebration d'une eſpece dg Sacrement a {a mode. 
P. 102. Le ſixième jour d' Aout, au matin 
Monſieur Lacy vint dans la chambre de R. 5 


{ 
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N JNPAZME : 11 
ques Agitations, il ſe dit a lui- meme, car co, 


Meſſieurs la ſe parlent & ſe répondent eu- 


meèmes comme il leur plait ; Va-t-en dan. 74 


/ 


ebambre, '& quand'tu_auras, ferme:'ta OS 


* 
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2 y a quelque abſurditè dans ce que I Eſpriſſi⸗ 


porte que tes Compagnons te ſuivent. Comment 
le ſuivront: ils, sil ferme fa porte? Et pour. 
is ils doivent le ſuivre la fermer avant qu il 5 4 
oxent-entrez ?. L. Eſprit dont vos gens ſont in 
ſpirez n'y regarde pas de fi pres. Auſſi tot E 


* 


en va. Mais ſes dernieres paroles, n ayant e 


pas, dit- il, te entendues diſtinctement | ja 2 


9 
A 


ſa chambre, il met au milieu une grande Table 


ovale, il tend une ſerviete deſſus, il poſe un . 
allicte ſur la ſerviẽte, & ſur Vafſiete une petiti I. 


_ coupe ou taſſe de la chine: Toutes ces choſe h 


gFetant_trouvees la, dit: il, par hazard. Adm 


ret i Providence! Il range fix chaiſes auto a 
de la table iſavoir une au haut bout, une aui 


bas, & deux autres de chaque cõtè. Etant toi que 


Nu 
ile 

* 
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2 
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Y GW 
agnie, & g*Ecria, Ne vaulez-vous donc pas venir 
„and il vous eſt command“? Surquoi ils le fui- 
Firent tous; bien qu au meme tems le Menuſi- 
Ir füt dans fes agitations. Tis 
Lors qu'ils furent dans la chambre de Mon- 
eur Lacy, ils les placa, dit: il, chacun felon 
ordre ou le rang qu il crut convenable: Ber- 
Sy Gray ſa petite mignonne au haut bout comme 
We raiſon. Puis étant totijours ſous Loperati- 
Wn de I Eſprit, il füt au bas bout de la table, 
nit derriere appuiè ſur le dos de ſa chaiſe; 
W comme Maitre de la Fete qui fait un bon ac- 
Hueil 4 ſes Conviez, ce ſont ſes-termes ; il leur 
Warle ainſi, Mes Amis, i je ne vous avois pas 
A opellez, vous ne ſeries jamais venus. Faycou- 
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: & prepare pour vous une Table, pauure & 
UW etive à not ſens dans Fapparence exterienre, 
4, richentent ornte de la pature ſpirituelle— 
i ye [117 celui qui ſervis mes pauvret Apotres, A- 
rs il $aflit à table dans ſa chaiſe, & leur dit, 
ner, beuvex, du Vin que j ai mixtionne. II 
1 pe coute cher. Il vous eſt doux. Le Vin que je 

| 


, donne c eſt mon Eſprit avec ſes Graces con- 
antes. Fay ſouffert pour vaincre vos Ennemis 
nel, & pour ſatisfaire d la Juſtice de Dieu 
eicé par vos Rebellion. Fai monte en haut 
Nur faire des Dons aux bommes, Eſt- il poſſible, 
onſieur Aiſſon, que vous ne fremiſhez pas 


n place de nôtre Seigneur Jeſas Cbriſt, & 
arler comme ſi c'Etoit ce Divin Redempteur 

meme? Et dans une occaſion ou il ſemble 
Nee ce malheureux veuille tournex en ridicule 
p< >acrementde la Sainte Cene, & la Religion, 
mme nous Lallons voir incontinent. * 
» %% ? . ; A 3 . * 7 
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horreur, en voyant Monſieur Lacy ſe mettre 


= = » 
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Coupe fur Fathete, qu il dehvre avec la Coupe 


extaſe-proſtern 


Ane, ds carte figure," & ſuppoſe que tu regoi; 
maintenant ce dont je t ay fait mention. Avon \ 
il releve le Menuſier qui 6toit par terre ſur 1a 


7 5 5 Liſy 7 


7 6). - 7 
5 104. Il ſe leve enſuite de ſon ſiege, tourne 4 5 
tout autour de la Table, commence par Bei 
Gray qu'il avoit placee au haut bout, lui prend 
la main, la met dans la ſienne, & lui dit, if | 
re ſeelle ici les promeſſes. Par ce ſigne ſolennil 
je te les donne. Tu les attendras fort peu di 
rems : Sois diligente, & elles te ſurprendron: il 
I fait Ia meme — aux autres, avec un Dis 
cours à chacun deux, contenant une aſſurance 
des promeſſes dont il leur donnoit le ſigne. 
Aprés cela, il leur dit, entre autres choſes Mi 
Dy 15 1 ſe repaitre 2 ce qu il leur donne 9 
Cependant il ne leur donne rien. P. 105. Et 
parce qu'il veut fortifier leur foy, il va, dit- ii 
le _ donner un autre ſigne. Alors il 0te la 4 
Coupe de deſſus Paſſiete, prend Paſſiete en {aff 
main, & la deliyre ſucceſſivement dans la main 
de chacun de cẽux qui Etozent à Table, en pro- 1 
noncant ces paroles, Ce ſont ici les Richeſſes. a + 
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Don que je te fait. Pren-les & ren pat. Eller F c 


ſou 4 ro, &C. C 
. 107, 11 ſe raſſit ſur ſon ſi tre, poſe Paſſ ete 4 
Gur la table, puis fait un Diſcours, & met la] . 


entre les mains des Conviez, les uns apres les 4 
autres, 2 I exce n du Menuſier qui Etoit en 
en terre {ur {a face. I 

En or delivrant Tafſiete & la coupe vuide, 
il leur dit, Souvien-toy de ce que je ray dit de c. 
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71 
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face, le met ſur ſon-ſige, & lui donne, 2 . 


* avoit fait aux autres, Taſſiete & la cou n 


hui e e aur t 11 I 2 
beg : 


* 


1 T ON 
e 1 mme qui a, comme vous ſavez, le don des 
1M ngues ; {/ieds-z0y, ce u eſt pat ici an repas or; 
aire, mon Tili. J t ay donns plufieurs /ignes 
nc Collation, d'une Fere, dune ſolenmits ex: 
ordinaire. Fe venx qus tu rongoives que comme = 
= Vin ef un des prineipaum delices d un feſftin, 
e donne la repreſentation du Vin. Atcepte-le, 
ne. Odi daur ron emu gue ce la le ſumbols 
eye, d an Don, d'un Naviſſament que le 
„e fanroit jamais apporror d ſes adorateurs, 


of — 2 * — 
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Nie ciroiton pas qu il fe ſert expres des 
4 mes de notre Liturgie Angloiſe pour ſe mo- 
er de nos M Nez 2 % 2544; mal 
2. 109. Apres que la Cetémonie, ou platot 
8 Comedie-1mpie & blaſphematoire, füt ache? 
ec, Monſieur'Laey, pout donner le bal, prend 


of 


Menuſier par la main, & tous deux dans J in- 
ration, dit il, tournent autaur de la chambre 
dangant; Monfteur Lacy;chante, en Francois, 
paroles; Le: Grand. Ney vient en triomphe, 
font. le en chantant aus des expreſſions 
es enter amour, &c. Quelles extrava- 
ces! Quelles impietea! Avec tout, FEſprit 
e vous pretendez avoir Menſieur 1:9», je 
os defie de donner un bon tour & un exphca- 
n chretienne à toutes ces Farces abominables. 
20, 121, & 122. Voici une autre extravar 
ce burleſque & impie. Monſieur Lacy, étant 
n Hinſpiration, dit 2 PEſprit, Toa fromeſſe - 
er, que j entendrois les Ecritures, & confondrois 

Ws fravans, Seignenr, j en ſius incapable. L. El- 
it qui ne vouloit pas Sexpliquer. d abord, a- 
n d exercer la ſoy du Prophéte, lui dit, Pere 
une de ceux qui ſont ict ne penſe la vo par 
1 | A4 | guelis 


> 


1 8 3: | " 
quelle tu expliqueras les Ecrituret. Demandes "Mo 
v0#5 pris, dit- il au Prophete.- Cet Eſprit 4 

extrèmement civil, & de plus facetieux. II me 

ſemble voir Moliere qui 11005 le nom de Se, par 
le à ſa Lanterne, & puis repond lui meme pou 
la Lanterne. Alers votre Infpire obeiſſant, de 1 
mande a Monſieur Facio, Comment, par quel WJ 
woye, penſez vous que je ſerai capable d ex 1 7 /n 1 7 

Eeritures? Par quelle voye, je vous prie, aites An of 
fieusFacio? Puis I'Efprit reprenantſonRolle,def & 
mande lui-meme à chacun de la Compagnie len 2 
opinion ſur ce ſujet; & chacun donne ſa reponſi Fo 
ſeparement, eſt-1] dit, mais on ne nous apprend 
point quelles furent leurs reponſes. L Eſpri al 
repond ſeulementlumeme à la queſtion, en 
res termes; Ce ſera en frappant vos Diputeul 
bebetez—- Je los to — wo nfondrai. Tu porteras aii 
roi une Bible iſe & rien d'avantage. rl 4 
Fexpliqueras de ele forte qu une Liſte de Do 
Aeurs, avec leurs ſots Commentaites,; gent qui u 9 

mae connoiſſent point, ns ſeront pal capables de tt ; , 
repondre. Je nay: pas encore oui dire que vouff 1 
ni votre Prophete avec fa Bible, ayez confondulfi 

nos Docteurs de I'une ni de +} autre Nation. 
Ceſt. la ou je vous attens. 

Lors que Monſieur Lacy, & fa Troupe; eu} # 
elk acheve de jouer la Comedie des Miracle 
dont je vous ai parlè dans ma premiere Lettre 7 
11 couronna Vauvre par ces paroles blaſphem- 
' toires, Comme er für, dit. il, p. 149. wie faven Wl 
6 Eaguliere d a ceux qui furent temoins de la Trarf * 
Fguration, de la Mort & de  Afſengion de noim 
Handeur, Orfai que nous eſtimions de meme bon. 
eur Mette maintenant remoins _ ta: eie ; : 4 


 OUifeſtarion, a a” - 
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Ne 


11 L Eſprit de la Cabale tres-ſatisfait, comme 


e dus voyez, des prodiges Etorinans qu il venoit 
n operer, ſaiſit le Menuſier Allut immediate- 
ent aprés la derniere pretendue guériſon de 
rey Gray, & prononga un long Diſcours en 
e ancois, olt entr autres choſes, il dit, p. 150. 

li 1 ler Enfans, douterez vous encore de mer Graces 
e les merveilles que je vous ay fait voir ? Il 
A Kudroit etre femmelette & terriblement incre- 
ie pour en douter: N'eſt-il pas vray, Mon- 
eur Aſiſſon? Ne vous avors-je pas promis en eu: 
ant dans cette maiſon, àjoũte: t- il, que tous 
es ſortiriex point que je ne vous euſſe raſſafith 
nes graces, & que je vouloit faire Signes & 
N racles? Aulli n'y-a-t-il you manquè. Neſt- 

pas vray, Monſieur Aſiſſon!? Laiſſex moi faire, 
entinue-t-il, vous ne voyex, rien encore au prix 
c que je m en vais faire. Nous verrons done 
e grands miracles: En doutez vous, Monſieur 
%. e I finit, p. 15 2. par une priere ences 
ots, Vien arracher ces Plantes batardes qui ont 
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al 
2 
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rompu ron Egliſe. Vien mettre de fidelles Vig- 
vero en ta Maiſon qui travaillent avec diligence 
u  7vancement de ton Regne, & au ſalut de tun 


e. Ceſt- la parler ſuivant le you que vos 
2 ſpirez, & leur Cabale ont fait de renverſer 
EKeligion & abolir le Miniſtere Evangelique, 


mme I'Auteur de Claws Propberica Ia fort 
en obſerve; Ae e e BD) 
Arxant que de partir du lieu ou vos gens avoi- 


nt jouè la Comedie des Miracles, ils en jouerent 
ne autre qui a quelque choſe de tres ſingulier. 
es Inſpirez qui ne veulent point de Miniſtres, 
Pont de ſuperioritè dans 1 Egliſe, & qui 2 


grand Perſonnage. De bonne foy, Monfeur f 


5 ( 100% 1 
chats inceſſamment l'egalitẽ entre les Peuplesf 
te ont neantmoins choafi un Primat. * 
Un petit gargon_ de Thoſtellerie de Vage del 1 N 
treize ans, qui ſervoit à table cette pieuſe Com 
pagnie, füt par le Menuſiér Allut, à ce qu il 1 
pretendent, Preconiſs Patriarche de votre non 
velle Secte, & reciit en cette qualite, ITmpoſi 4 
tion des mains de Berry Gray, p. 163. Car par 
mi vous les femelles comme les miles peuvent 
mümpoſer les mains. Elle auroit, A fuego . 
fait de le Sacrer Patriarche des de joye. I» ; 
| - Monſieur Lacy, nous apprend que ce jeunil 
garcon, quilsappelient Ma, c'elt le nom d 
 adovard adoug en Anglois, eff un paxore Enfant 4 
ff ignorant qu il ue ſait pas lire, qu il ne countiih 
pax ſeulement une lettre quil us ſait pas ment 
la priere Dominicale, & na aucune connuiſſana 
Hes dix commandements. Marques eclatante F 
de la pietè qui regne dans cette maiſon-la! Voi 
ci comme la Ceremonie, ou plutoſt la Fara 
* Ampis ſe 
La Troupe gaillarde étant 5 ſnug Bern 
Gray, dit dans Linſpiration, Mes Enfant, voulf Us 
n ſæves pas ce ej ay en reſerve pour le petiſſſ 
gon qui vous fer for. Quoyequ il ſoit pauure 1 5 
1 le monde, il ef riche devant moi 7 
_ venx faire un Inftrument ma Gloire. Je il | 1 
marquerai afin qu en wor? wh lieu qu il , ils 
ſoit connu de toutes les Nations. Fe lui donnerail VS | 
| bien tot un nbuveam Nom qui durera 2 jamai: 
IL aura plus nom Ned. pt le rendrai capabi 
Aonſeigner les Miniſtres, de leur epprent i þ 
leur Freon, 153. Ce doit ètre bien-tdt wil 


2 


15 


1 


Aion, queen dites vous? Vous demand i 


j 


3 . | 

| 4 doute, du tems, juſqu à ce que la barbe lui 
venue, pour fgavoir ce qui en arrivera. 
luſqu à ce tems-la, en homme ſage à votre 
naire vous ne ferez pas comme la bruyante, 
= & veugle mullitude, vous ſuſprendrez 
ee jugement. 1 

F berry Gray, neut pas plitoſt acheve ſon Diſ- 
rs, que Monſieur Lacy füt ſaiſi de ! Eſprit, 
it dans ſon tranſport, Vayaut que ce lieu os 


9 
4 
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iſon'd preſent fait tclarer la Gloire de tun 
A demontre ta Puiſſance, a ere atpellè“ Terre 


tc, nos avons; ſujet den honorer le ſouvenir, 
ars, par Fordre de Eſprit, on fit mon- 
ie Maitre, & le petit argon. Ou les fit 
civilement aſſeoir. On leur apprit, dit 
eur Lacy, quels &toient leurs Hôtes, c'eſt 
e. des Saints, Hes ole, Wy, Prophetes, 
1 it : quelques Di COUrS iur ce iu et, 154. 
+ — fat vielemment ſaiſi de VERTit 2 


4 en Francois, L Enfant que. je vient de faire 
par ma fervante, recevra mes Graees dans 
; Mt tems, Mon Eſprit repoſera ſur lui 
4 neerira les Aueugles, les Boiteux, & toutes 


e, de maledies. Il inſtruira mon Penple de 
_ vn: Je ſuis I Eternel des Armees, le 
„rt & Puiſſant. Quel horrible blaſpheme! 
e Maitre étant deſcendu en bas, Monſieur 
dn tour, fät falt de L Eſprit, prit le 
it gargon par la main, & dit, Fe te donne la 
* d afociation, comme cboiſi pour Etre dans 


een Compagunn de ſervice dans la Vigne: de 
ne, I fera de grandes chiſes par tan 


ere. Is donneras la veiie aux Avengles, 
24c11707 les maladies, tu {cauras les Ecritures, 
eres capable de los enſelgner, p. 153. 
7 0 © 4 7 a * - = : 
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ven x, ne craignez rien — Fe vous nonme mail 


Qui ofcroit dire, aprEs cela, que vos Inſpin 
ne font pas Prophètes? Je ne doute pas q 


_ciples, nayez deputè quelqu un vers ce na 


© Vos Inſpirez, afin e donner plus de poi 
ve à propos de ſuppoſer, que ce grand Even 


þ paravant, & le petit garcon preconiſè par 


Lacy, qui ſuppoſe que cette pretendue Prophi 
tie a et obmiſe en fon ordre, la ajoutèe pi 
Appendix à a fin de ſon Livre, p. 186.. 1 
cantente de dire, qu'il faut la fapporter 3-la 
0 | =, 7 X » | _ Wy” a 
96. La voicy, © Mes Enfans, j ai grands choſe: I 
van faire voir. Fa ry grands Miracles a vous fail 5 
Faire en mon atttorite, en non nom. F ai grandi 
ebiſes à vous communiquer avant que vous ſortillf 
e cette * ee Je vient vous oworir les Cillil 
Fier de mes Ir 
ni cette Maiſon, ines Enfant, It vous ordonme 
 gire qu Maitre de cette Maiſon, que daus puff 


—_ a —C or 
a P * os 
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p 163. Le lendemain, 9 Aoir, Berry dull 


Etant en extaſe, mit la main ſar la tète du pf 


tit gargon, & lui dit, Venen ici, mon Enfanlif 


Tenant Jacob, Fe ray donne\ce\'Nom, il te 
drira par toutes les Nations, 8c. N'admirifi 
vous pas Paccompliſſement de ſa Prophetie 

jour precedent , qui portoit qu'il ſeroit bi 
toſt donnè un nouveau Nom au petit Nel 


vos trois Camiſards, vous, & leurs autres Dl 


veau Patriarche, pour lui rendre vos homm 
ges. Si vous ne. avez pas fait c'eft un Dl 
voir qu'il ne faut pas oubl ier. 19 10 


. 


- 


2 Tetabliſſement du Patriarche Jab, ont tro 
ment avoit Etc predit trois ou quatre jours al 


Menuſier dans fa Prophetie du cinquième d' 
ont. Et pour tacher de le faire croire, Monſieiſ 


— 


reſors dans cette Maiſon. F aui H 


| Is 
| , 


by, oY 


We 12 Prophetie de votre Menuſfier, qui 


(13) 


„„, j appelleras A mon Orworage le Freie de 
eins. Oui, je permettrai que le Fruit de 
Roms [intruiſe lui: meme & toute ſa famille 


enir d moy. Je vous dis, mes Enfans, en wes, 
„ que 11 Mant de cette Maiſon ſeru Patri - 
he de mon Regne. Merveilleuſe Prophætie 


bres de Tavenir! | 


e des 4nes, © en comparaiſon du Prophete 


W-r/1:. Dans ſa Prophctie dont on a fait part 


Public, il depeint fort bien vos trois Cami- 

ds, & leurs Adherents, Vous y trouverez, 

tr'autres, ces quatre Ver s. | 

D Apocalipſe & de toute Ecriture, _ 
Diront porter les Clets à leur ceiuture; 

Si qu e ventant du Ciel toutes les Treſors, 
Voudront en bref oworir les Coffres forts. 


e avoir pas pris garde qu'en faiſant paroi- 
ouvrir les Coffres des Treſors du Ciel, c 
complir à la lettre la Prophetie de Aerlin, 


rvrimcée quatre ou cinq mois auparavant? 
WF Quoy que la deſtination d'un petit ignorant 
e läge de treize ans au Patriarchat de votre 
avelle Egliſe, paroiſſe comique & ridicule au 
vpreme degrè, neanmoins la Cabale dont vous 
es un des Inſtrumens, ne laiſſoit pas d avoir 


n but. Il me ſemble entrevoir que vos Mai- 


Wres qui prechent qu'il ne doit point y avoir de 
periorité dans I Egliſe, & qui travaillent a- 


ec tant dardeur à decrier le Miniſtere Evan- 


4 


veau. Ils font. envoyez diſent ils, pour 


eſt· la ce qui s appelle penëtrer dans les Te- 
Aprés tout, Monſieur, vos Inſpirez ne ſont 


Netes vous pas tous de mal habiles gens? 


arle 
Eels | 


elique, voudrojefit ſur ſes ruines en Etablir un 
Nou 


nous Gelege kes ſecrets de la Sainte Eeritul 
nos Miniftres ne nous dcouvrent | 
genſuit deld, que leur Miſſion eſt de nous pf 
cher, & de nous inſtruire de ce que nous & ne 
Miniſtres ne ſavons pas. Or c'eſt ce Vs, 
peuvent faire fans avoir, à cet Egard, un car 
Gere au deſſus de ceux qu ils enſeignent. 1 
Chefs de la Cabale ne ſe contentent pas de ce 
Ils veulent qu 8 ait de la diſtindbn & de 
ſuperiorite dans le Miniſtere meme de leur i 
gliſe. Ceſt à quoy, Monſieur Lacy, vous 1 
8 dans ſes premiers ELN p- 
Eſprit Sexprime ainſi; Fay dit qu'il ii 
auroit aucune ſupertorire entre mes Enfant. ö 
nu ay pas pretendumexclure de faire quelque DM 
' ſtinfion. En effet ce ſeroit une choſe bien il 
trange, que Monſieur Miſſon, le Menuſier Alu 
. Durant Fage, &c. allaſſent toſjours de pair ai; 
vec Monſieur Lacy, qui eſt un grand Prophctel 4 
Ce deſſein paroit d' autant plus reel qu ui 
voit dans la Seconde Furrie des Avertiſſementl 
de Monſieur Lacy, p. 129. Qu' y Ts avoir ml 
ſterieuſement titè un Livre de {a poche, VER 
prit dit, Mon Enfant, ta Commiſſion ef ella 
& re ſera deltorte dans peu de jours. Pulis il te 
We dans le Livre pour la date, eſt 1}-dit; 
it, Szellte le 26 ds Juin. Quand t I ouv ira 
I Cité & ho Royaume ſeront etonnes de ce gu gh 
en, ample. Joſerois aſſurer que cette Com- 
miſſion, dont il eſt le Maitre pour T'ouvrin 
quand il lui plaira, & la faire aulſi ample qu il 
le jugera à propos, Letablit au moins rim LA 
de la Grande Bretagne, L T4 ne ſeroit pail N 

mal $1 ag aa toĩt + payee 8 


| C15) 
l is comme. a 
W grande affaire, ne peut pas etre compris 
une Commiſſion, qui ne fauroit pourvoir 
1 dus les Evenemens quelque ample qu elle 
I ſle etre; VEſprit qui eſt prevoiant, lui dit, 
1 Garde un Fourual de ca qui arrive der- 
74. 
„dinaire parmi vous, & en donne æuis à tes 
us & 8 atm que les — que, 
. Dons extraords py faire le 
| 1 ir de bouche. ou par crit les en ee 
4 de ta pr 88 Apres cela pounra:t on 
1 prendre 
| 4 il voudra dans fon Livre felon les occuren- 
il e inẽpuiſable d Iluſions & . ö 


g 

IJ Une fart pas douter que fi. — 
1 

1 


at pit s accrediter & gagner un nombr 
rable de perſonnes, Monſieur Lacy, & ſes 
herents, ſe ſeroient auth.toſt ſervis te la li- 
1 ne que _ Eſprit Prophetique s'eſt reſervee 
; ire quelqu iſtindtion, dont fronds 
o_ chemin, deſignant un petit gazgon 
rriarche. Et en attendant que ce petit gar- 
dn fit en age d'exercer Je Patriarchat, Dieu 
Wait fi Monſieur Lacy nen feroit pas de bog 
ur les fonctions. | 
Foubliois de vous dire que FEGprit de-Mon- 
ur Lacy avoit deja auparauant cree:ou pre- 
Wnt un autre Patriarche; mais un Patriarche 
1 Pmportance: Ceſt Filluſtre: Monſteur Foeis, 
as le joyeu nom d Iſaac. = 
0 | Le 23 de Juillet, p. 24. La petite ruſte Ber 
er prend ce 

| Il ſe laiſſe menen; & mettre à ge- 
ous 6 nme un W Monſieur La- 


verd? Car il trouyera tout ce. Y 


fameux Mathematicien par Ao 


5 : GJ 
ey, qui lui fait un long Diſcours, plein de pn 
"3 32 — de la part de I Eſprit I 4 
entre autres, Qu il ſera une Colomne reſpiend 

ſame dani la Maiſon de Dieu; qu il aura H 
cbarmes de I Eloquence, le Don de gueriſon, & 
celui de parler les Langues coulamment. Et da 

la p. 26. pour marque de diſtinction, il lui ini 
pole le nom d' Iſaac, au lieu de Nicolas, & li 
dit, Tu ſeras le Patriarche Iſaac. | 
Comme les Secretaires de vos Prophetes ui 
ont pasinfaillibles, n'etant pas encore Inſp 
rez : celui qui avoit redigè par Ecrit 1 Averti 
ſement dont je viens de parler touchant le Pi 
triarchat de Monſieur Facio, avoit obmis dq 
choſes eſſentielles. Monſieur Lacy s en apperifi 
it; & le meme jour, pour reparer la faute, 
t un autre Avertiſſement plus Etendu, - 
plus obligeant pour Monſieur Facio, avec cet 

Aͤpoſtille a cdte, p. 28. Ce Diſcours fut ad dri 

à N. F. le 1 ut ayant et“ tres imparfaiii 

ment recueilli par crit dans le tems MY a ili 
prononet. Voici ce que contient ce ſecond DUB: 

cours fait pour reparrer Lomiſſion: Quoy qu 

es ſoit qui ait eté obmis, ce ne ſera; point u 

pouoerte pour roy. Fay aujourdhui confirme toute 
lei précedentes promeſſes que je Care 


Ta vie en effet ne ſera pas en ſes circonſtanceif 


exterieures ſemblables a celle d Iſaac; elle ſen 3 
Serrante, mais ton eſprit ſera auffitranquile-Mf 


Inu heriteras les promeſſes _ a Abraham. Fol 


dans la foy & puiſſant nt Dieu — li 
cunnoi que tu E oblige de te ſoumettre a m. 
comme Iſaac fut ſoimis d ſon pere, & ta vie oi 
ra auſp aſſurte: ijus la ſienne dans tous les peri 

eminent. I's prendrag ce nom id. Tu auras 

f E's * It * | 1 | foul | 
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017.4 inipoſer le s Mans, non fas vainement, 
3s avec la vertu de communiquer Je Saint 
Fit &c. Le Scribe de votre Prophete dor- 
it aſſurement. lors qu il recueillit le premi- 


1 
9 
1 , 
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Il elit obmis tout ce que contient le ſecond 


s 3 


xappofte. Jugez par 13, de la bonne foy 
Vos Inſpirez, Te Lexactitude de leurs Secre- 


es, & quel fondement og doit faire fur 
t ce qu ils nous debitent commme dictè par 
aint Eſprit! En verité, il faut Ctre bien 
ide pour ne s apperoevoir pas de Impoſture. 
LY / . | s N 6 4 nb 
EV oila donc parmi vous une Sera, un Jſaac, 
a 7acob. II ne vous manque plus qu un 4- 


bam je ſais ſir. que Monſieur Lacy Veſt 
„e; puis que des le meme jour 23 de Juil- 
il ſe ſoignit Etroitement avec la jeune Sara 
en ſolemniſa les Epauſailles, dont je par- 
i dans un autre endroit. En forte qu il 
ft acquis fur cette nouvelle Sara, les memes 
its que le Patriarche Abraham avoit fur 
eee. 2 N 
ais Monſieur, vous qui etes fi chatouilleux 
le point d honneur, ſur le merite, & ſur 
capacite: Vous qui avez une ſi haute opini- 
de vous meme, que vous CrOyeg ne las coucler 

de dire que vous ne codex en rien d tous nos 


nſation des Dons extraordinaires, ne vous en 
Wt encore departi aucunz? Pendant qu ils en 
Wo blent des gens à qui, je penſe, vous ne le 
ez en rien ? On voit Qual elevent aux Pre- 


97 HE 
/ 


—— — — — 


ic; car autrement il weſt pas poſſible 


\ 


ire, Comment ne vous Etes vous point 
ene de ce que vos Inſpirez qui ont Ia Diſ- 


Peres Dignitez de votre nouvelle Egliſe, n 
| f OD. petit 


% 


ques. Que nenvoyez-vous promener ces 


-rite! 


bien par hazard : Mais vos gens wont encon 
rien predit qui ſoit arrive, au contraire lev 
- Predictions, fe font: tronvees fauſſes. Je vo 


ment que Toulon Etoit pris, & qu#a_ tout m 


pelle que le Siege étoit leve: Monſieur Laa 
voyant que fa prophetie stoit fauſſe, nous di 
dans ſon Advertiſſement du 12 d t, p. 1 
Que les Canops de la Tous ſont le tonnerre, 
Cannons de la Tour celeſte; The Tarmenta e Tur 


de re ſeteit battus ; Rt gue. pour ce (l 


\ = mal w x . = = = « i 


petit garcon de Cabaret, qui ne fait ni lire n 
Ecrire, & que vous qui avez paſſe vatre vie dan 
les Untiverſitez,. dans la 785 nie des gent ecla 
rex, o dens let Etudes A Meditations off 
votre Cabinet, ils vous laiflent dans 1a pouſſiq 
re: Ils ne vous ont pas meme juſqu à preſenf] 
donnè un nouveau Nom, ni fait la moindi 


promeſle dans leurs Avertiſſemens Prophet 


1 
- be 


Aae e gal pe. e pe f wn 
II eſt vray, que ce font des Prophetes d 
neant; pires que les faiſeurs d Almanachs, qu 
quelque fois dans leurs Predictions rencontren 


* 
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en rapporterai ſeulement un exemple. 
Monſieur Lacy, dans fon Avextiſſement di 
26 de Juillet, lors que le bruit churoit forts 


ment on en attendoit la confirmation, prophe 
tiſa, p. 39. en ces termes precis,, Dans peu d 
jours, les Canons de la Tour tonneraut, aan 
buit jours d'ici: The Tower Guns will roar i 
a few Days, before this Day Seven-night. May 
quand tout au contraire on eut regen la nol 
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” 4 


76 Faberea, dont: il avoit declare que 1a ville 
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doe dans cette Revelation, donné Ia Clef 
is h 5 | | 


pour bien entendre Texplication ridicule de 
ce faux Prophete, qui s'eft trouye pris dans 
 propres filets, il faut ſavoir que dans un de 


os Avertiements en Latin, du 3 de Filler, 
„„ de fon prettier Livre, on y trouve ces 
ots, E Turre Atherea mea bhellich in iniquorum 


pita ohruentia tuent N mien Menace ot 
wardolt les mEthans für la tte defquicls les 
arreaux de la vengeante Divine devoient tom- 
er. Mais comme cette explication ne tirvit 
us entièrement votre Prophete d affaire, puis 
e les Caubus de la Tour celefte, non plus que 
la Tour rerroſtre, navoient pas grohde dans 
buit jours marques par la prophetie; il ajotite 
an TAvertiſfement pöſteriemm du 12 > Aut, 
mme je viens de ſe dire, 2 5 Pteard du 
ne de hait jburs, I He avort pas encore Ia 
. Ceſt une evaſion figroſfiere qu elle mon- 
la corde & ne ſert qu I convaincre d autant 
Js vos gens @Ienpoſtire 1 

P. 165, Le 9.4 A, jour meme que votre 
#r4 avoit impoſe au Patriareke Ned, 1e no- 
eau nom de Jacob, cette Sainte Compagnie | 
aftit, pour xevenir A Londtes Et toſt apres . 
W depart Etant en caroſſe, la jeune Prophetefſe | 
nba en Extaſe, & dit, Ne craignes point mes 
an,, , mes Anges an deſſus de dour. 


FS VOUS gar 


0 ont en quelque lieu que UN AVG 
er- avoir nt meilleur garde fr 
Los que LInſpiree füt ſörtie de Tertaſe elle 
ot, L ellr avoit bon fx on ſopt Aug qui allo 


wt devant Ig carofſe, Puis qu elle le dit vots 
Tz fans dôute d' avis qu i faut charitable- 
| B 2 e BE - >; 


(2099 
ment Ten croire. On ne vous apprend poll 
en quel equipage Etoient ces Auges, 1 ns 1 4 N 
- tojent a, PV ou à che val. A 
S'iln y avoit dans la conduite 2 vos s Inſll ll 
rez.que.de Vextravagance, ou du fannie i 
de Ienthauf aſme, comme quelques uns Font alli 
au commencement, on prendroit tens ; 
Mais il y paroit une extreme corruption de cou j 
& une profonde malice; un complot horrilM 4 
de renverſer Ia Religion E cken abolir le MM 
niſtere, s il leur etoit 0 Pour y 1 . 
nir ils enſeignent & pu lient que tous fes h 
tiens ſont aux, comme Je Lay deja blen k . 
qu'il ne doit y avoir entr eux dans I Egli 
aucune difference ni ſuperiorité. IIs fe fol 
attachez 4 decrier les 1 de TEvangil 
& la Doctrine qu 20 rechent ; C eſto 
que V'Auteur Wo petit Ire, intitle 22 Mi 
pPbetica, a deja entre OY choſes fait voir clain 5 : 
ment, par les Extraits. u Livre d Elio Mau 
qual 45 3 au Public. 2 ne reſte à preſa 1 
que den faire autant 4 Tégard des Avertillf 
mens Prophetaques.de Monſieur. Lacy.” © 
Pour abbreger, Ie me done den 
 traire ſeulement quelques llages. 5 5 3 
Premiere; Parte, 5. 8. 1. E55 rit, à ce oli 
*Monfic 1eUrc Lacy pretend, dit par 5 bouche, v 
ooh deus fas que Vous Oer ferſonme an 4 MY 
AE VOUS, . "on 
TP we a ne FALK a "paſſe par Jef des" Roll 
 "Reurs, Diſputeurs, qui 50 Wr ce. -Þ 
der plait &, Qui, Ia We e g 
P. 16. Cect i ef que preparatoite } Pot 85 
10995 i i ſer tra revele daus peu de remit. 
n qus vos ns 1 l a wat bh 


ws 194 
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er une nouvelle Doctrine, un Evangile nou- 
* au. 2 24 2 A | 4 7 ; | 3 5 
. 22. A Parole a ete corrompue. Fe veux 

celui qui eſt le moindre dans mon Royaume, 
ende micux que le plus grand Dodcteur ne fait 


i TOUS NE | 

Pp. 29. Predicateurs, Docteurs, vous ne voules 
enſeigner ma Parole. Shes 

o. 33. O vous Docteurt muets, muets— Ducy ! 


25 Vous dans cette. maudiie conſpiration contre 
CFE... . 8 
P. 34. O vous ſcavans Docteurs, les Agneaux 
, confoudront. Fe veux que les petits Enfans 
(88: 0nſeignent—— Ces Dotteurs baiſſent d ëtre 

cformez, quoi qu ils en prennent le Nom, 


N „ | 2 
r. 37. Fe te donnerai intelligence des Ecri- 

„ Penſent-ils qu ils ayent eter mon chan- 
e,? Non, non, ce chandelier pretendu_ teins 


muniquera ſa lumiere. © 
P. 40.. Mes Brebis, ecoutes ma voix: Elles 
e:dront enfin en depit de leurs pervers Docteurs. 
mie! O infame ! qu il faille que ceux qui 
eignent les 1 enſeignex— 0 5 ſe 
tonnante que les Miniſtret ae I Evangile pren- 
nt le parti du Diable contre: Fhonneur de mon 
71s! Peut- on faire un plus grand outrage 2 
tre Sainte Religion, & A fes Miniſtres? 
id x P. 41. Ts ſeront en derifion & moquerie a leur 
pre Peuple dans peu de teme. Oui, Dofeurs 
8-571; pour dece voir Wy: penſez-vous par 


N 

7 

18 
1 


„%% biſtiqueriet me depout 
1 70 On veut donc renverſer celui qui eſt 


1 F. 79. 0 wes eu? [Lana Y quoi ne con- 
uus view de cograndjourt I paroit comme 


W 


4 


un 


er de mon Governe- © 


+ 
2 


ol peu de gurt 76 
E. Cee 


i Rrungil: mutban qui 
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facile a entendre. On voit que la Cabale vel 
nous preparer I recevoir un nouvel Evangili 


Sf \ 


"42 


* 
. 
1 
1 


par 1a bouche de ſes Infpire . 
F. 93, Vous mes Brobis qui æbex 216 en pri 
2 route Bete avide, je vous contemple d * 170 
La Race der Loups, c eſt- d- dite, des Miniſtrallf 

ſera eteinte——— Vous mon Troupeau vous al 
res jamais beſoin que dun Berger, js ven en 

E votre. Mull de mes Brebis tie ſera autbriſ 


de paitre & d'inſtruive les autres Brebis ſes Cu 
plait, que ci deſſus, P. 24, & 40, & en dive 
autres endroits, II dit que Je, Do#enrys [erolf 
 enſeignes par les petit Enfans, & que I Eſptit q 
anime vos Infpirez s eſt contredit manifeſt; 
ment, lors que depuis il a chaiſi le petit garconli 
de Cabaret pour Patriarche de ſor Reane. Cl 


meme Eſprit dit poſitivement par 1a bouche di 1 D 
Menuſſer Allut, dans une vehemente Ihſpirat / 
on, en parlant du petit Patriarche, IH, 


mon Pruple de mo bo hte. Contradiction qui ne 
peut proceder que te TEfprit de Meufenge! 
P. 95. Ho, by, pn Few 1maijitenan Wi. 


quoy. que vos Bibles fourniſſent beaucoup de rei 1 
Ver x ourriture 4 Werture - 75 ; * | by 2 8 * 
Seconde Partie des #vertiſemens de Mr. Lac. 
. Mon Peuple eft encore avengle, il ignore 3 
volontairement le grand changenieut gue 3e Pra « 
- de 2oures chofes,... P. 26. Toutes choſes en, fo 
dies ſur un nouveau fondementrt. Mi 
P. 66. Cos Frurbes, & Hippocrites g ont feu ſ 
OLD | „ aF 7 | I 
We ne veniex detrutre Se nver{er tout teu Wiſs 
77 & leur Doftrine, & dls f faille Rü 
| Jaifſer leurs Robes noirer. Vous voyez que 
| comme 


* 
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2, 
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ne youb, Mopficur Allen, ils en res, 
Robe noires. 

94. Pitoyable Chicannerie des Miniftres !— 
ne laiſſes vous mon Penple etre librement ; | 
1 ans lui impoſer, comme les Scribes, vt pro- 
nterpretations., C eſt Dieu, ſelon Monſi: 
Lacy qui i parle. | Cependant tout d'un coup: 
autre; on ne ned 1 prend la parole & com> 


| e ainſi; : Commegh læ parole de Dieu ne 

V1 : etre interpret 1 27 la bouche 4 un 41 
nen expoſe N ſens comme il Ini plait. 
A „An interẽt mondain,  mondain ſera aui 


WP. 100. Vous Sgaævan . Femnieray. les, 
en. 2 vou, inſtruire, & vous abuuer Fi in- 
gence * ritures. 


Pp 101. valid Rabe, aut 
32 1, ms es, Pl 4. 5 


ern, 


ſes noun 1 —— pen 45 urs. F tw 
tres Ecrivains pour rediger celte l 
* gu je commence. aGueſlement. Ceſt 4 
. 50 8 e Feritures, dont \ vous. | 


| Com 2 
$ . . ee, * un ler Al-: 
res, ſerbit de faire ee, les Fapiſtes, Pro- 
, 55 faire 7 aux Turcs. ung Arme de 
% nt fires, afm 2 placer au lieu des Timari- 
a, & meer tes Gi kf ho: Dieu a la ma- 
f pe de I Frarape, Sel | On ky 2 Monſi 4 di en : 

prouvez t 6 
pires, tout WM. 1 pie ur rien: tegen 
ee que vous demandez. Vous Ml autres | 
ues meilleures, & wu chefe es nowoelles q nut 
> 


\ 
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+ compre Us lour fauſſe Admitiiftvation, cet mecbi | 
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annoncer un aurre "Lecon. Cette ſorte de plant 


- Monſieur Lacy, dans une*troiſikme etre. 


0 


continũe 25 Eſprit, de menſonge, 42? 
tout le 20 ferve Dieu à la Manitere des Mi 


rer? Fort hion, Malfeure! Fe viens d 


de mbdele ue me plait pat. Cet . dire, que 
Religion Proteſtante n'eſt pas à all gre deve 
pirez, ni par conſequent.au votre. © 

P. 167. Malbaur, mal ben, d teur Jar 
Zairement. 7 hienmunt '& e oth 


ch# tes Ecritures. © * ler appellera  ſederime 


Ouvriers dan: ma Figne gn Cl venlent, depy 
der mon Fils, 1 

P. 177. Je vient pour Habe routes 856% 
voller. Mais vous voulez que lot vieillaf demi 
rent; & 11  Jemble que ous diſputes. (i a 1. 

Wer. * 95 Wa "IN. 

Oe quęj ay obſery&dans cette Lettre, Sch 
Ia  precedente;” ſuffirore Pour faire compr 
A töut autre que vous, que Mont tenr E 
ſes ſem my font rien moins qu Infpan 
de PEH tprit de Dieu, & que leurs pretetidusM 
ritles ſont de dare derber, / Ceft Fopini 
rale & conſtagte, non ſealejnent de Ta 7 

'bruyante ank, mais de tout'ce qu if 
a de gens Sages: e Eclairez. Je ne voi perſq 
"is vos * que Wire abe 
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' Facheverat, mes Reflerions * le Livre 


d cela nous Seth Yr ""—_— j 
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